
Le professeur J.-c. Perrin mérite à plus d'un titre l'hommage de 
ses collègues de la science régionale en général et de 
l'Université de Neuchâtel en particulier. 

Agrégé de sciences économiques, J.-C. Perrin s'est très tôt 
intéressé à l'économie régionale. Il s'est fait connaître par ses 
recherches et ses publications, notamment par un ouvrage, publié 
eh 1974, intitulé "Le développement régional" où il présente un 
modèle du développement et de la transformation de l'espace et où 
il défend l'idée que "les avantages les plus importants ne sont 
pas donnés par la nature, mais organisés par les hommes dans le 
cadre des collectivités territoriales qu'ils constituent". 

A l'Université d'Aix-Marseille III, J.-C. Perrin, en tant que 
directeur du Centre d'Economie Régionale, a su constituer une 
équipe de chercheurs qui s'est acquise une réputation 
internationale et qui a tissé des liens avec plusieurs instituts, 
dont l'IRER à Neuchâtel. Très tôt, l'IRER s'est d'ailleurs 
inspirée des concepts de J.-C. Perrin, notamment les concepts de 
filière de production, de dynamique locale ou de politique 
technologue territoriale. 

Plus récemment, les liens avec J.-C. Perrin se sont renforcés, 
en particulier dans le cadre du Groupe de recherche européen sur 
les milieux innovateurs, le GREM!, dont il est le président 
français. 

C'est à l'occasion des réunions du GREM! que J.-C. Perrin a fait 
plusieurs séjours à Neuchâtel. L'objectif que nous recherchons 
avec lui est de renouveler la théorie de l'innovation en y 
intégrant la variable territoriale. L'ambition de cette démarche 
est de contribuer au renforcement de la science régionale et à 
la réorientation de la politique régionale. Par l'originalité de 
sa pensée, sa curiosité scientifique, ses analyses critiques, 
J.-C. Perrin apparaît comme un des meilleurs spécialistes de la 
science régionale. 

C'est un honneur pour les chercheurs de l'IRER d'avoir pu établir 
avec lui des contacts scientifiques et amicaux. Nous sommes 
heureux aujourd'hui de lui rendre hommage et nous le remercions 
de contribuer au rayonnement de notre Université. 


